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ÉDITORIAL
6.500.000 : c'est le nombre de personnes qui a regardé à la
télévision le 28 avril dernier "les monos", ce téléfilm de
fiction ayant pour thème la spéléologie. C'est un record
absolu pour une émission parlant de spéléo.
J'ai déjà entendu de nombreuses réflexions assez classiques
mais surtout très conservatrice telles que "'image
dégradante", "c'était très con", "ça ne devrait pas donner
envie à beaucoup de monde de se mettre à cette activité, on
peut continuer tranquille!". Je ne suis pas vraiment d'accord
avec ces avis.
Il s'agit d'une vraie fiction, comme la télé en produit une
multitude, ni plus ni moins minable que toutes les autres.
Rien de scandaleux par rapport au genre de ces émissions. Je
trouve plutôt intéressant d'être capable de créer une fiction
dont l'un des thèmes est la spéléo. Il n'y a pas plus ni moins
d'images dégradantes pour ce thème spéléo qu'il y en a pour
tous les autres thèmes : les flics qui se font tuer ou blesser
dans tous les films policiers, les naufrages et les dents de la
mer dès qu'on aborde le thème marin, les militaires "chair à
canon" dans les thèmes guerriers, les accidents de montagne
dans "1er de cordée", les morts de soif qui vont dans le
désert, les accidents de voiture et les morts dans toutes les
cascades en voiture... Cela n'a jamais empêché les gens
(certains, pas tous bien sûr) de devenir policier, navigateurs,
militaires, montagnards,... d'aller en vacances dans le désert,
de faire des imprudences sur la route. Les gens voient plutôt
le côté aventure, ça fini bien, c'est original, les héros ont un
cœur gros comme ça, etc...
Ne me faites pas croire que vous ne faites de la spéléo que
pour étudier le milieu et découvrir de nouvelles cavités. Nous
faisons de la spéléo aussi parce qu'à travers cette activité,
nous rencontrons des gens, nous vivons des choses que nous

n'avons pas eu l'occasion de vivre ailleurs, parce qu'il y a une
dynamique de groupe qui nous fait découvrir de nouveaux
horizons, et pas seulement sous-terre : les règles de la vie en
société, animer une association, négocier avec une
administration, rencontrer un élu, éditer des bouquins,
appliquer les règles comptables, lire la loi, découvrir
l'organisation des secours, apprendre à faire de la vidéo, faire
de l'informatique, la topographie, la chimie, la physique, la
géographie, internet,...

Je suis persuadé depuis longtemps que l'avenir des films
spéléo est dans la fiction. Il y en a raz le bol de n'avoir rien
d'autre à proposer au grand public que des films pseudo-
scientifiques sur la formation des cavernes, le récit d'une
expé, les images banales des belles concrétions et des
gravures rupestres.

Le scénario est facile à trouver, il y a de nombreuses bases de
travail dans les récits, les livres et les BD. Il ne faut pas
prendre la spéléo comme thème principal mais comme
support au récit d'une histoire originale (policière, d'amour,
d'aventure,...) entre des Hommes.
Et puisqu'on est beaucoup plus malin que les gens de la télé,
pourquoi ne le faisons nous pas ?

Cassons un tabou. Ce n'est pas vrai que les autres sont
incapables de parler de spéléo : c'est nous ! Regardons la
réalité en face : si on veut des films bien, proposons quelque
chose. Si on ne veut pas que la presse parle d'accidents, n'en
ayons pas ! Faisons nous-même ce que les autres font si mal !

Jean-Paul Couturier

FFS

Encore une révolution ! Lors du comité directeur de la FFS,
les 20 et 21 mars, le président a encore mis en jeu le mandat
du bureau. Le comité directeur a encore censuré ce bureau
qui n'aura vécu que 5 mois. Un bureau intérimaire a été élu
(Viala, président; Vautier, président adjoint; Possich, vice-
président; Clauzon, secrétaire; Bosch, trésorier ; Legarçon,
trésorier adjoint) Les 2 "perdants" de cette bagarre sont
Bernard Lips (ancien secrétaire) et La Rouille (Jacques
Orsola, ancien trésorier). Pourtant tout le monde s'accorde à
dire qu'ils avaient fait un travail important et efficace pendant
leur court mandat. Il peut se résumer à "compétence,
efficacité, information". Ils se sont opposés au président
Viala et surtout au président adjoint Vautier. Le comité
directeur a préféré sanctionner les "bons" auxquels il a été
principalement reproché de "trop communiquer sur les
affaires internes à la FFS".

De plus, 22 spéléos ont envoyé une pétition aux grands
électeurs pour demander la démission du comité directeur.
Cette demande ne semble pas recueillir l'enthousiasme des
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grands électeurs. Heureusement car nous repartirions pour
encore une année hasardeuse ! …

IL Y AURA DONC L'ÉLECTION DU PRÉSIDENT (en plus
de l'élection au comité directeur des membres manquants) au
cours de l'A.G. de Mandeure. La liste des candidats au C.D.
est : Rémy Andrieux (69), Fabien Darne (69), Alain Épron
(94), François Jovignot (21), Éric Lefebvre (93), Richard
Maire (64), Claude Mouret (19), Éric Murino (69) et Gérard
Propos (13). Cela promet une élection très intéressante, un
CD fortement renforcé et l'élection du président qu'il nous
faut. Pour moi, il est parfaitement clair qu'il faut changer de
dirigeants. Ils n'ont pas réussi à former une équipe. Ils n'ont
pas réussi à gérer la FFS et ils galvaudent la démocratie en
remettant en jeu le mandat du bureau tous les trimestres (mai
98, octobre 98, mars 99, mai 99).
Le Comité directeur du CoSIF et les présidents de CDS se
réuniront avec les Grands Électeurs d'Île de France au 130
rue Saint Maur le lundi 17 mai pour définir la position de la
région.

Jean-Paul Couturier

Rassemblement de Mandeure (25) : l'assemblée générale
de la FFS est le rendez-vous annuel de tous les spéléos
fédérés. Il a lieu les 22-23-24 mai 1999 à Mandeure dans le
Doubs.

Initiation : la commission Jeune de la fédération a fait une
étude sur les cartes d'initiation. Au cours de l'année 1996,
5181 personnes ont pris une carte d'initiation et 427 en ont

pris plusieurs. Malheureusement, seuls 3% des initiés se sont
fédérés l'année suivante. Cela explique probablement que les
clubs montrent peu d'enthousiasme à faire de l'initiation. Les
femmes qui participent à une initiation se fédèrent moins que
les hommes. L'Île de France est la seconde région avec 565
initiations dont 35% de femmes. Les départements d'ÎdF se
répartissent de la façon suivante : 75 = 110, 77 = 5, 78 = 54,
91 = 121, 92 = 74, 93 = 19, 94 = 55, 95 = 30, 97 = 88. Les
mois d'initiation sont dans l'ordre décroissant juillet, octobre,
juin, mai, novembre, etc. L'âge des initiés est très décevant

puisque la tranche d'âge "18-25 ans" ne représente que 29 %
des gens. Le creux correspondant à la tranche d'âge "17-22
ans" est un élément important qui peut donner une
explication sur notre problème de vieillissement de la
population spéléo. Que faut-il faire pour que les jeunes de 17-
22 ans intègrent nos rangs ?

d'après Olivier Vidal, Stat 96-97 spéléo-cartes

INFORMATIONS GÉNÉRALES
Tibloc : sorti par Petzl, ce nouvel appareil fait bloqueur. Le
mousqueton agit comme came et vient coincer la corde.
D'après Denis Langlois, "il est
pourvu d'une mâchoire remplie
de dents aiguisées de murène.
Alors sur de la corde normale (7
ou 8 mm) ça déchiquette la gaine
... mais je pense que sur de la
plus grosse il doit y avoir le
même effet ... ce problème
n'existe pas avec le Ropeman."

Technique : "Bien souvent, la
corde est tassée dans le sac et
elle sort au fur et à mesure de la
descente."
Je ne peux pas lire cette phrase
sans avoir des frissons dans le
dos ! Cette méthode pratiquée
par la plupart des spéléos est extrêmement dangereuse. Elle
suppose qu'il y a TOUJOURS un nœud en bout de corde.
C'est ce TOUJOURS qui est impossible à réaliser. Ce
TOUJOURS, ce n'est pas 100% mais peut être 99,99% (ce
qui est déjà pas mal).
Ce taux d'erreur de 0.01% représente chaque année des
dizaines de cas où un spéléo descend sur une corde sans
nœud, et des fois, ça se passe mal !
La seule méthode que je vois pour descendre en sécurité sur
une corde enkitée, c'est de procéder en deux temps.
1) je sors du kit un tronçon de corde sur lequel je me prépare
à descendre,
2) je descends sur la partie visible de la corde, et je répète ces
opérations jusqu'en bas du puits.
Cette méthode est décrite dans mon article sur le Stop paru
dans Spelunca.

Éric Sanson

Orgnac : j'avais demandé à l'Aven d'Orgnac l'autorisation de
visiter la partie non publique du trou. Je viens de recevoir la
réponse suivante :
− pour des raisons de protection du site, les visites par des
spéléos homologués sont limitées à 3 par an (j'ai la 3ème

réservation de 2001 !)…
− mais, en payant 350 F (-20% pour les spéléos) on peut
malgré tout visiter sur simple rendez-vous, avec un guide.

Daniel Chicaud (S C Élancourt 78)
(NDLR : quand c'est gratuit, il faut protéger mais quand c'est
payant, y'en a pour tous !)

Petites annonces gratuites
A vendre : - appareil photo de plongée, Calypso Nikkor,
objectif 35 mm avec flash Nikonos 1500 F, - boîtier Nikon
FE 950 F, - une boussole compas topochaix, boîtier
caoutchouc 450 F, "Grottes et gouffres de l'Yonne",
dédicacé,  400 F, - Slovenské Jaskyne, 1950, grottes et
gouffres de Slovaquie, dédicacé, 300 F, - Les gouffres de E.
Fournier, 1923, relié cuir, état impeccable, 1300 F, Revues du
Touring Club de France, reliées par années, 1934, 1935,
1937, au prix de 120 F l'exemplaire, - Revue La Nature 1er
semestre 1901, reliée cuir, 150 F, - Différents Tirés à part de
Martel, Casteret, Spélunca du n°1 à... : Joëlle et Patrick Pallu,
06.09.92.64.39 ou  pallu@club-internet.fr

A vendre : matériel de montage vidéo de marque HAMA :
AV Processor 126, Vidéo CUT 220, Vidéo Script 550, Voice
Processor, Table de mixage audio SM 2000 : 2000 Frs : Fred
Caen 01.30.71.54.70 / 06.86.71.35.39

A vendre : pour wings 1 kit bi automatique Dive Rite (état
neuf) 1000 F, 1 stab Cavalero Océane 500 F, manomètre
sporasub 150 F - Christophe Depin - 01 47 50 05 19 -
sato02@yahoo.com
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COSIF
Dates à retenir :
Réunion des Présidents CoSIF + CDS le 10 mai.
Réunion du CD du CoSIF + CDS + GE  le 17 mai pour
la préparation de l'AGN de Mandeure.
Réunion du CD du CoSIF + com + CDS le 24 juin
pour un bilan de l’AGN, les com jeunes environement
et scientifique, les demandes du 77, les statuts ...

Corrections de l'annuaire :
Delphine Molas, correction : 01 56 24 82 62
J-Pierre Holvoët : mél = holvoet@ffspeleo.fr
Benoît Mouy, correction : benoit.mouy@tcc.thomson-csf.fr

EFS-A : Le dimanche 9 mai au Puiselet (près de
Nemours) aura lieu la journée technique régionale de
l'EFS d'Ile de France sur le thème des traversées. Nous
vous attendons nombreux à partir de 10h00 et sans
doute plus nombreux pour l'apéro !

SSF-A :

- Exercice régional à Goudou (Lot) les 19 et 20 juin
1999 – Denis Arnal et Terre&Eau ont la bonté de nous
inviter dans ce réseau quasiment mythique pour les
spéléos parisiens. C'est une grosse chance que de
pouvoir aller dans cette cavité qui allie tous les aspects
de la spéléo : puits, galeries, rivière, siphon, étroitures,
distance, CO², etc.… Cet exercice est ouvert à toute
personne ayant une autonomie totale en spéléo
classique et qui désire participer à une simulation
d'opération de secours telle qu'elle serait organisée en
cas d'accident réel. Les présidents de clubs sont
invités à nous faire connaître dès que possible le
nombre approximatif de participants afin que nous
puissions leur faire passer les informations et que
nous puissions faire les demandes d'autorisations
nécessaires.

- Pour les clubs d'Île de France qui partent en expédition, le
SSF d'Île de France peut prêter sa civière "Ratichon". Si vous
avez reçu une formation spéléo-secours et si vous allez dans
des pays où le secours spéléo n'est pas structuré, alors prenez
cette civière. Sachant qu'une intervention extérieure peut
mettre plus de 24heures à se mettre en place, vous aurez le
temps de réaliser vous-même tout ou partie de l'évacuation si
le blessé n'est pas trop atteint –la fracture étant le cas le plus
courant.

L'ensemble de l'attirail nécessaire à la construction d'une
civière d'expédition est conditionné dans un ½ kit. Parmi les
expéditionnaires, 2 doivent avoir des claies de portage
"Colman" car elles entrent dans la construction de la civière.

CANYON :
Stage de perfectionnement canyon se déroulera du 9 au 14
août 1999 (2ème semaine d'août) en Haute Savoie. Le stage
est ouvert à tous les personnes ayant une expérience canyon
et désirant progresser, ou aux spéléos autonomes débutant en
canyoning.
Objectif principal: apprendre et maîtriser les nombreuses
techniques de progression et d'équipement en canyon en se
faisant plaisir en pratiquant l'activité. Mais aussi approfondir
ses connaissances sur : l'eau vive , les techniques de réchappe
et d'auto-secours les plus utiles, le matos, "l'environnement
canyon": hydrologie, géologie, etc
L'encadrement est assuré par Claude Archidoit, Laurent
Yvelin et moi-même. Frédéric Lété (58, RUE DE LA MARE
AUBRY - APPT. 59 - 02400 CHATEAU THIERRY - 03 23
83 05 38)

Plongée :
Lettre ouverte aux participants du stage perf d’avril :
Depuis plus de 10 ans maintenant, des plongeurs
expérimentés consacrent une partie de leurs loisirs à
l’enseignement bénévole de la plongée souterraine. Près de
300 plongeurs ont pu se perfectionner grâce à ces stages
organisés par le CoSIF.
Le bénévolat qui sous tend ces stages est basé sur l’idée de
partage, l’échange entre tous les participants. Cette idée un
peu désuète est pourtant fondamentale. Nous souhaitons au
delà de la technique vous transmettre une certaine éthique de
la plongée souterraine.
Cette année, au cours du stage de Claude Lefèvre et Frédéric
Caen dans le Lot, des vols répétés de matériels et de valeurs
ont été commis à l’encontre des autres stagiaires et de notre
hôte Denis Sablé. Ces vols se sont produits à notre insu dès le
début du stage et se sont poursuivis jusqu’au derniers jours,
alors qu’une partie des stagiaires était déjà repartis.
Ce type d’action est inadmissible, nous ne pouvons le tolérer.
Au delà de la valeur de certains objets, parfois faibles, il
s’agit d’un détournement inacceptable.
Nous souhaitons que ce matériel retrouve rapidement ses
propriétaires, (via la commission par exemple) afin que ce
fâcheux épisode soit rapidement oublié. Dans le cas contraire,
il est évident qu’il est inutile pour l’auteur de ces larcins
d’espérer participer à des explorations collectives ou à
d’autres stages.

COMITÉS DÉPARTEMENTAUX (CDS)
CDS-75 :
Les stages Prévention et Auto-Secours (WE 24-25 Avril 99)
et Topographie (12 et 13 Juin) sont reportés :
- Le stage Prévention et Auto secours se déroulera le 2 et 3
octobre 99,
- Le stage Topographie courant Novembre 99,

CDS 91 :
La date de Spéléofolies a changé. Elles se passent le dernier
week-end de septembre 99 (du samedi 9h00 au dimanche à
l'aube).

CDS 92 :
L'inter-club à Millau pour le week-end de l'ascension
ressemblera 36 personnes,
L'inter-club dans le Doubs pour le week-end des 5-6 juin
rassemblera environ 15 personnes,
L'expédition au gouffre Berger fin septembre rassemblera
environ 28 personnes. Réunion de préparation début
septembre (chez Abimes),
La prochaine réunion du CDS aura lieu fin juin (chez SGHS)
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CHANGER D'ÉCLAIRAGE

Les rescapés de la Vanoise : La France a été tenue en
haleine pendant plus d'une semaine par trois randonneurs
bloqués dans une maison d'esquimaux. Ensuite, nous avons
eu le droit à toute la litanie autour des secours payants. Que
peut-on en penser ?
- D'abord la bonne nouvelle : la spéléologie n'est pas plus que
les autres, une activité montrée du doigt. Les montagnards
sont traités de la même façon : tout secours qui dure
longtemps donne à la presse le temps de faire mousser
l'information, de dire et redire, d'inventer, de creuser, de
s'étendre sur des tonnes de papier.
- Quelle attitude les secourus doivent-ils avoir ? Le SSF a eu
plusieurs fois à côtoyer des secourus assez maladroits : "ce
n'est pas nous qui avons appelé les secours", "on n'avait pas
besoin de secours", "les secours n'ont pas fait comme il
fallait", etc. Les rescapés de la Vanoise ont eu la maladresse
de toucher de l'argent et de ne pas dire aussitôt qu'ils en
feraient don aux sauveteurs. Ils ont aussi fait un crime
odieux : réserver leur récit à un seul journal. C'est la faillite
pour tous les autres ! La presse a plein d'idée sur tout, mais
vous remarquerez que les sauveteurs prennent rarement partie
dans les discussions sur le risque que prennent les équipes de
sauvetage ou sur le coût des secours. Cependant, sur la base
d'un rapport préconisant l'arrêt des secours fait par les
gendarmes et les CRS et le transfert de la totalité vers les
pompiers, ces derniers s'engagent dans la brèche et lancent
une très forte polémique dévoilant ainsi une multitude de
disfonctionnements dans les secours.
- La presse nous manipule : ce sera le cas aussi longtemps
que nous la croirons. Je suis persuadé que dans tous les
domaines, la seule motivation de la presse est de vivre ou
survivre. Pour cela tous les moyens sont bons. Il faut qu'elle
cause, qu'elle en dise le plus possible, pendant le plus
longtemps possible, épiloguer, creuser, fouiller, supputer,
inventer et faire du papier ou de l'audience : c'est son unique
but ! Pendant le temps où les 3 rescapés risquaient leur peau
en toute connaissance de cause et s'en sortaient indemnes,
plus de 200 morts sur les routes n'ont pas connu la moindre
ligne dans les journaux. Mais parler de cela ne fait pas vendre
de journaux !
- Les randonneurs touchent de l'argent alors que nos impôts
doivent payer leur secours : retournons la critique à la presse.
Combien de millions de francs aura t-elle fait avec cette
histoire ? Elle aussi pourrait mettre la main à la poche !
- Un oiseau bien intentionné avait prévenu nos randonneurs
de la mauvaise météo : mais il y a toujours quelqu'un pour
dire "je l'avais bien dit". Ce personnage a tort dans 99% des
cas, mais pour le dernier % il devient l'homme qu'il fallait
écouter ! Si on devait toujours écouter les oiseaux de
mauvaise augure, on ne ferait rien ! Avoir 10 jours d'un
temps aussi exécrable est exceptionnel.
Dans des domaines proches :
- Les skieurs hors piste mettent la vie des autres en danger, il
faut qu'ils payent : quelqu'un a t'il envisagé que la faute soit
aux stations qui sont incapables de sécuriser des zones
réputées dangereuses et qui installent des pistes sous des
couloirs d'avalanche. Encore un crime odieux : ce serait
"anti-économique" de fermer ou interdire l'installation de ces
pistes qui mettrait à mal l'intérêt que portent les touristes à
cette station.
- L'avalanche du siècle qui a fait une dizaine de morts à
Chamonix : ce n'est vraiment pas de chance. Mais en y
regardant de plus près, on trouve des avalanches du siècle
tous les 20 ans. Quel crime odieux se serait de ne pas faire

marcher l'économie de la région par des constructions
galopantes, …
Ces exemples pourraient être multipliés à l'infini : croyez le
contraire de ce que la presse vous dit, faites la moyenne et
vous aurez une idée de la réalité.

Pour autant les rescapés de la Vanoise sont-ils irréprochables
? bien sûr que non ! Quel discours avoir avec la presse quand
on est secouru ?
- Je pense qu'il faut en dire le minimum, avoir beaucoup
d'humilité, faire des excuses (c'est à la mode).
- Soyons reconnus comme des spécialistes, reconnaissons
avoir pris de multiples précautions qui se sont révélées
insuffisantes.
- Faisons remarquer que tout le problème est non pas la prise
de risque qui a été très inférieure à la plupart des activités
mais que notre gros handicap, c'est la durée du sauvetage.
- Pour un accident beaucoup plus grave en surface,
l'intervention des sauveteurs n'aurait duré que quelques
minutes.
- Éventuellement, faisons état de notre participation en temps
que sauveteur sur d'autres interventions. Rappelons que le
risque 0 n'existe pas et qu'on est bien placé pour savoir qu'en
spéléo plus qu'ailleurs il faut être particulièrement prudent.
De toutes façons, il ne faut pas essayer -et ce n'est pas
possible- de se disculper quand toute une organisation a été
mise en place pour nous sortir d'un mauvais pas. Le principal
est de calmer le jeu, ne pas donner prise à la polémique,
qu'on oublie cette histoire au plus vite.

Le 17 mars, le sénateur du Vercors nord a présenté un projet
de loi modifiant la réglementation sur le principe de la
gratuité des secours ! Les 2 exemples pris sont d'une part les
randonneurs de la Vanoise et d'autre part l'accident du
Gouffre Berger en Juillet 1996. La FFS et surtout le SSF ont
été entendus le 4 mai par le rapporteur de la commission des
Lois du Sénat. J'espère que nous aurons réussi à remettre les
choses à leur place !

Jean-Paul Couturier
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1999.


